
PIGEON
PIGEON

I
RUE RIDEAU

PIGEON
PIGEON

I
RUE RIDEAU

prenons leur mum en mini «S ,oou» ne oause Nelson versos Bank versus Mi
cesserons de protester que lorsque les auto- Vej a été plaidé aujourd'hui, 
ri tés leur auront accordé teute la protection 
à laquelle ils ont droit de s’attendre.

$30,000,00 PETITE GAZETTE
— Le Mondé Illustré bublie le portrait de 

l'honorable juge Olivier.

— <Jne couférenc* sera faite dimanche 
par le R. P, Drummond, à ^l'église St Pa 
trick pour le bénéfice de l’Orphélinat St IV
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I VENDRE -Un honengindr ervonde-main 
E de 3 oheveaux vapeur et une chaudière

Almanach Agricole Commercial ft 
Historique de J. H. Rolland et fils pour 
l’année 1890. (24e année) Prix, 5 cents. 
Almanach des Familles de J. B. Rolland 
et fils, pour l’année 1890. (13e année) Prix

Nous avons encore cette année le plaisir 
d’accuser réception des publications annu* 
elles de la librairie J. B. Rolland et fils* 
qui sont si avantageusement connues du pu
blic.
lo L'Al-nanach agricole commercial et his
torique, s'étaut jusqu’à aujourd’hui distin
gué des autres publications analogues par 
l’exactitude et l'utilité de ses renseigne
ments, ne pourra manquer, au entrant dans 
sa vingt-quatrième année, de rencontrer de 
la part de ses lecteurs l’accueil accoutumé f 
car ils y trouveront, revues et corrigées avec 
le même soin, toutes les matières du son). I 
maire suivant :

Compta ecclésiastique, calendrier confor
me à l’Ordo, avec éphémérides en regard, 
fournissant une intéressante revue des évé-

— Les réparations au Rouleau à Vapeur 
ont coûté, cette année, $60,00,

— (Quarante hommes et dix-huit chevaux 
travaillent actuellement pour le compte de 
U Corporation, à la réparation des rues.

Plusieurs de nos hommes de police ont 
fait application pour le poste de chef à Na*

— Un coup d'tril et un coup de gratte 
aux traverses attireraient beaucoup de re
connaissance au comité des chemins.

La maison où l’en peut trouvé les gants 
les plus beaux et les moins chers, dans tous 
les genres, set l'Impesial Warehoure. 

j — M. Booth à l’intention de faire faire 
un port artificiel sur le canal Rideau prés 
d» l’écluse St Louis fpour y placer son bois.

— Le feu a causé $200,00 de dommage, 
à la propriété de M. J. H. Doherty, rue

— La lanterne dont se servait Beaudry 
lors de ses vols a été retrouvée. On recher
che à Montréal les antécédents de ce voleur 
que le mystère entoure toujours.

La maison où Von peut trouvé les gau te 
les plus lieaux et les moins chers, dans tous 
les genres, est l’impérial Warehouse.

Lee deux II. M. Carrière, père et fils, de 
Rochesterville ont faillit trouver la mort 
dans les circonstances suivantes. Ils travail
laient comme peintres à une hauteur de 
20 pieds quand l'écliauflaud céda. Le père 
s'est cassé une jambe et n’a recouvré coi*, 
naissance que plusieurs minutes après. Le 
fils s’est blessé à la tête et au côté sans tou
tefois se casser aucun membre.

Jejcoae réunion
Lee amis de Mdmc Klie Robillard lui ont 

causé une aimable surprise en lui faisant 
présenter par Mlle. La vigne et M. A. Pilon, 
à l'occasion de son 2Sième anniversaire, une 
adresse très élogieuse et un cadeau superbe. 
La veillée a été des plus gaies grâce à l'orga
nisateur M. Pilou, à l’orchestre dirigé jiar 
M. J. Boivin et aux divers agréments des 
personnes présents. Rien n'a manqué : 
discours, santés, musique etc. Nous pré
sentons

‘ 3 o
<vressw au bureau duLa vente commencera tous les soirs 7,30 hrs.

A. B. MACDONALD, Encanttur.
P S.—Durant le jour les marchandises sont vendus à des prix rdduits.

â VENDRE uqe jeiturs (e*M simule d# 
* première classe": une vojtme d'hiver 
{tityby et quatre cl»vaut ds ti ,nail.

1« tout vMWo bm 4'*%r y/utiit u« Clarence

rasa
due employe qu*M le* i-nttaiU font leers 
dents. Il soulage tmui6i*t*teme<*.'. le» souf- 
IHucew de ses p«in«s».i>stiv»t mu du earn un 
Sommeil naturel, paitible, en fa *ant dlena- 
rmitre la daâïaur_éx.>? ••nrrw chérubins 
s'éveil eut aussi JkZî1*u> W ♦>>»}* un'un 
bouton dit rose.’’ Ce sirop est thv-ageé*t>te 
au goût ill apaise l'enfant, anu'.i t scs gen
cives, enlève toute douleur, fait dis iarattre 
lea louftpancae intestinal Ne en rAgUut la di
gestion, etset le roeilféoT tvuvMo counnn 
contre la diarrhée, soit qu’elle pror’enne de 
la dentition ou d'autres aures. Vingt-cinq 
cents la boxtellîe. Ayes con lianes et de
mandes le " Hirop calmant de Mme Win», 
low'" et ne preuse aucune autre préparA-

ETABLIE8 AU|

No 21 Rue York, près de la rue Sussex
—PAR LE-----

IMPORTATEUR
-------- DK—CAP. WILLIAM MeCAFFHEY

nements de l'année écoulée ; la hiérarchie 
catholique du pays, suivie d’un tableau syno- 
tique ; la liste complète des membres du 
gouvernement, du parlement fédéral et de, 
législatures locales, la judicature et les cours

(Autrefois hôtelier, rue Queen) r 1 DOIS A VENDUE 
U ou iiab scié, à I 

plant. Ve bois est 
iimgiwip de la utilisa an 

: Richard O’Nt

/.nie* d'érable set 
t oll* pour 

um dé en arrièr 
lt.iidu du canal

de justice, las conseils de l'Instruction pu 
blique, de l’agriculture, des arts et manu 
facturas et la commission du havre, les pro-

J'attire l'attention de» hommes d’affaires 

et autres sur le fait que j’ai ouvert 
ligne d'affaires à Commission à l'endroit ci- 
dessus désigné.

Une prompte attention ^eera accordée à 

toutes affaires A moi confiées.

Il VKI'VHIl'.TAIRS.

rtN I>f.MA*NJ>E Un j- 
V porttijr le i'aha U1 à Ilot 
4rester 'tu Bureau.

fJN DHMANDK l Tne honiièutietme tille de 
U 14 à lô ans pour uns famille de deux per
sonnes. Certificats seront deiimmlvs.

adieaeer au journal " Le Caithda, ” rue

garçon pour
nostics sur la température, le tarif des pos. 
tes avec les derniers amendements, etc., le 
tout entremêlé de variétés des mieux choi- kmei icaincs. 

Anglaise 
écossaises

2o L'Almanach des Famille*, trouvant tou. 
jours sa place à côté de l'almanach Agricole, 
l'occupera encore dignement cette fois, car 

l'amabilité de ses historiettes, légendes» 
bous mots, charades, énigmes, 
se joindre l'utilité de divers résumés statis
tiques sur le Canada, concernant le gouver
nement, les législatures, la superficie des 
différentes provinces, importations et expor
tations, pêcheries, télégraphe, poste, etc., 
ainsi que de nombreuses recettes d’écono
mie, domestique et rurale, le tableau révisé 
des banques, des cours de justice, des régis- 
trateurs et les lois de chasse et de pêche.

Ces doux petite recueils ainsi composée 
sont tout à fait à la hauteur de leur renom
mée et donneront encore pleine et entière 
satisfaction à tous leurs lecteurs.

I
du.Produits de toutes Especes, Fruits,

:eto., etc. (IS HEMANI.K-Un.
U parlant le français tivuvii 
dan* une bonne famille canaili 
a pas d'enfants.

S‘a<lre»Mei au No 261

» l'emploi
il n’y

I
ion ne où

de
------- Coin des :uvb----------

Capt. W. tycCAFFREY. U bn 1

DfcvlANuH Un bon agent voyageur 
U pour 1 le oomin ftM -lu ville Emploi 
cousluht. Avuntugvs particuliers ceux qui 
oomménreront raaint n .ru. Ailloli* spé- 
cinux. No tardez p.*s. Le en luire compte 
lu pre-Ller Jour. BllOWN BR08., Nu 
soi y men, Boche

1 'NOVVEAU ST LAWRENCE HALL
COIN DES RUES RIDEAU ET NICHOLAS

$1.00 par jour

mm ci Wl

OTTAWA -Ur, N. V

Qiirdlle Wiiwrl© Un Irèi Intérea 
0 saut |»mpl]li-t ill istiè lin 132 pages

Jfaile sur Ja Surdité, bruits dans la 
uh guérir vous-mômiis 

voue. fort franco, G ris. Adresses : 
oison, 30, lit. .1 olm, Montréal

Balle de Billard, Kilon de ltaibicr et Res
taurant aniexé. léte. GeiQUeut 

et Ohi)s 
Or Ntrh

félicitations à Mdme Robillard
Nous recevons aussi des mêmes éditeurs 

le calendrier de la Puissauçe du Canada four 
1890, la plus ancienne, la plus grande et la 
plus belle feuille de ce genre, possédant seu" 
le avec le calendrier, conforme à l’Ordo, la

Salleà Dîner Spacieuse. Peintures préparées, 
Peinture, 

Tapisseries, 
Vitres,

Mastic, 
Pince u . 

Iluile, 
Etc.

-«'war de pellce 36Jolies chambres à coucher.

princijae et deux rnlrees
(Présidence du juge O’Gara)

HiS Whits, ivresse, renvoyé * demain 
J. Robinson, âgé de 76 ans, 

envoyé à là maison des vieillards
P. L. Foisy achetant sur le marché avant 

9 hrs a. m. $2 et $1.
M. Lépine désordre $2 et $2. •
A, Tierney taquinant et importunant sa 

moitié, promet de signer une promesse de 
tempérance et s’en retourne alwous.

Miuuie O’Con 
Homier $2 et $1

Mdme Homier, insultant Minnie O’Con 
nor $3 et $2.

Une entièe
liste complète des membres du clergé de la 
Puissance

vagabondage,
L’exactitude de ses renseigne 

mente l’a rendu si populaire qu 
une institution, ni une famille catholique 
du pays qui ne le connaisse et ne lui récerve

Eclairé par la latrie e é’ectrlqaê iucan- 
dercente.

il n’est pas Burean de Poste d’Ottawa.
$1.00 PAR JOURsa place d’honneur au foyer.

Ces trois publications sont en vente chez 
les éditeurs. Nos 6 à 14 rue Saint-Vincent, 
Montréal, chez tous les libraires et mar
chands, aux prix de 5 eentina chacune.

Awltls si départ de# nsnllee.NOUVEAU ST LAWRENCE HALE
( glu des rues Rideau vt Mchol.L

- -PROPHIÉT IKK

nor, assaut sur Clothilde

MAIXK8 Fermeture

L. LABERCE - OneSt — Téronlo. lie-
toi I ton, ete ......

Ouest—H e 11 e v I 11s, 
Bmekvil.j. ete......

•lieèt-Msnftobe t.
da N. Ouest..............

Ou«s — Toronto, l’e-
li'l-ioro.ete ............

K*t—Montréal,

a sir.'s i sam
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LA PLUS

Grande Manufacture
A-R/nCLES

(le Peinlre en General
TOUJOURS LES OURS

MEUBLESl'n citoyen e# fall
m: a

KsL—I'rer. Maritime». 
Est— i'or 11 w»ll, Mor- 

rjâhert. Luaoaster,

otoazija;
New-Vérk, m (lireole

Pour Arr. ragea île KenleDepuis quelques semaines les ours laiaaeot 
leurs antres et leurs montagnes et deeo*n- 
dent dans les plames. L’Ange Gardien, 
Templeton, Buckingham sont l’objet de vi
sites aussi répétés que désastreuses pour les 
troupeaux. Des douzaines de moutons ont 
été étranglés en plein champs ou dans Iss 
fourrés
tuellement achetés à l’avance par 
merçants et bouchers, la perte retombe sur 
eux et diminue .d’autant leurs profite sur
tout est automne où la viande de mouton 
se vend 10 et 12 cts la livre eu détail et 8

BALANCES 1 au
Dkr lots a bâti h dans Ion nou- 

veau d progressif village de ClarkH- 
toi», û l'extrémilfi—nord du pont de 
ht rue St Patrice, coutimiront à être 
vendus à Has Piux kt avp;c dus con
ditions FACILES DK HaIKMKNT, InTK- 
«ET A 0 point CENT

Près de ôO maisons ont été coub» 
truites dans'les derniers dix moi».

Nap Moreau marchand de 1 en
droit indiquera les lots à vendre, les 
prix, les conditions. S’adresser à 
lui ou à

2 (XI 7 (gi » ao
Le plus gros et le plus b»>au stock de lu 

ville. Sels de chambre à coueher( sets de 
alen, chaises, tables, sofas, sideboards etc 

Meubles dits Kinder Gsrtou à des prix 
Bargaim

offerts dans tontes les lignes, tables d'ex
tension et lits à ressorts de première classe, 
et toutes espaces de fournitures d'a;parle 
menls. Une visite est sollicitée chez

CANADA
ai» n?sAmMâdelcodiréremt» «emreede

BALANÇA fl*- 7 U>IALàNCK
ït

ChTd» (ir flt-r,. et O— 

Kymptville. North , 'è-wer, Melflalfe.etc 
Ker*. Kemnore ... .. 
merr okvjlle, Busell,

Comme ces moutons sent liabi qui délient toute com|*étitionA t

EALANCl
A

BALANCE Cti# <1# fer P»©. Pem
broke, A rnPrior «t« .... 

ÀHhloii,Hually, Carp,
Bri*Éel, ('lareÊ<tonÀ»te » 00
bmitbe Falls................
Mat lavra, été....
Ch- de fer Pa*. — Ap- 

Aehfon.Brls-

2 30 S 8D B 00

A. E. OLIVERA
H

ou 9, en carcasse.
Lundi dernier, notre boucher canadien 

bien connu, M. Pominville, était allé à l’An
ge Gardien chercher une partie dee centai
nes de moutons qu’il a achetés là et dans 
les environs. Rendu à un certain endroit 
dans les champs, lui et un jeune homme qu; 
l’accompagnait laissèrent la voiture faute 
de chemins praticables et partirent l’un à 
droite l’autre à ^gauche pour raccoler les 
moutons dispersés. Peu après au moment 
de sauter une borne M. Pominville vit se

T M. CLARK
Crichton Lobge 

En arrière de Rideau H t il.

«rata____
Vitrines f exposition améliorée» [Shm 

Cote»), Tiroirs à argent.

um • .|7 00 «
292 ét 294 Mue Welllngtou

The Wellinf/ton Furniture
House*

glptOTl,

Ch. d<» fer (-'an- At .— 
Alexandrie, elhoi, 
lairvan, K a m a 11 
Spring*, “lo...*.* Par diligence *11’* 
< 'orwrf-,11 iut'burgh 
KaJlowfleld. ete......

ACHETEZOeitiMX et oatlls de BeaeheH
Le Home Comfort

MACHINE A LAVERKarlWInfonnez-veu. de aoiOONDITIOMâ
UIMHAbMK IIASSlKANtli

— MJ CANADA —

“ CITIZENS ”
Hull......
Aylm»r. Hardly, ete 
tiuytm. TAireauviia» 
(latlnrau.t. I* jeurw,

» Hiver Désert___
I llllug'* llrldgr
<;pinrhiiig*’ et 

‘mane* Bridges.,... 
Rnclius'ervilfe, a to... 
Or-eane «-t Hold I lard 
AgehvMIe ... 
M' rlvaln-lundl, m*r- 

crerli. et vendredi . ■■

Nous avons nch

Gad 1 a 
à vendre ce* mac h

le droit d•té 1
à

patente, de 
de JosephC. Wilson S- Fils v

Noue sommes maintenant prête 
s à <les cou litioBS de

600
16, RUE ESPLANADE, 16

TO HOWTO, Oat
dresser à quelques pas devant Ini une masse 
noire, un ours énorme qui fit un bond pro
digieux et se mit à pourchasser notre atni 
sur un parcours, de 6 â 7 arpents. M. Po- 
minvile assurait à

pei munie très fa il»-*, AchotM.ie Tkrdeur 
Standard c est » meilleur. Nous solicitors 

r« manu- 
No. 85 et

POIBDKR KN IIM

Edifice de la i 
l’Assurance “ (;ITIZt.\N 
Jacques, Montréal.

1000
laeBaPKAL" PaiMCIPAL Gompa-

L" 181 BectuHi emnnt une visile à no
no» sallo* du
I T tk, O tawa81 aao<le ses amis qu'il pré 

fère rencontrer John L. Sullivan plutôt 
qu’un pareil quadrupède. Il était embar
rassé dans sa course par les inégalités de 
terrain et le grand copot en caoutchouc 
qu’il portait. La rencontre a eu lieu tout

Agents demandes partoaL
te®

DIUfeOTSTTHS : 
Hon.J J. G. Abbott, Pênab* 

Andrew Allan, Ber, Vice-

Sf:T. R. SHEA et filsIésE
Immense ceutoru*

Viaur, Président 
Pré 4 m|

Robert Anderson, Her | Arthur Pr^vost.E 
Alp Desjardins, M. P. I J. 0. Gravel, Ecr 

H. Monütgu Allan, Ecr.
Les lettre* deetln<ee A I'enreglsi r»ment doi

vent être mises à la poaiee 1» mlnnlt* avant 1* 
oJOturodes malles prècédonLjc.

Heù'e- du Bureau. d«-1 * m. A § a.in.
et la Banque j'B

VIN. Maître de reste.

«»*383E3

BffiSS;

L’HOTEL ■ CUSHINGe» William Smith, s- c-trés 
G. E. JJ

CAPITAL BOUGCIT 
Dépôt an gonremement fé Aral 122,840 
G, W. SEGUIN, EDWARDS KING 

Houe agent.
27 RUE SPARKS, OTTAWA

la ligne du chemin de fer.
M. Cornu est un de ceux qui k le plus 

perdu de mou tone.
L’abondance des ours mie en venteaux

la.t, g#rant généra Mandats sur 
de » a. m. â « p. e.

Â $1 009,800.'
Oc

ma'.hés de cette ville est remarquable et 
prouve que l’automne de 1889£ne surpassera, 
celui de 1885 où tant de ces fauves sorti 
rent des bois.

Signes d'an dar hivert, dit-on.

A g- ni de ville M. Arthur Cushing
bien connu en cette ville par 
la manière habile avee laquelle 
il dirigea l'ancienne mnieon 
“ Cashing ” ear la rue Nicho
las, vient d’ouvrir anr Je rue 
Sussex, un eilon de première 
olaBde,où il tiendra toujours des
lilllvMItS UE PKEtUt- 
t LA SSE — Toujours en 
mains des tltiABS# de 
première marque

CU8H1S6 * CO,

VOITURES DE PLACE3E
isarstvliE

DK PREMIERE CLAKSK.1
: Communication téléphonique en tout temps 

BelaéPsIrlre, Ollawa.
GUSTAVE RICARD

f *«s.
N 1 12-07-88TotrwSemlHe

Fi.'siîviSz
r nodes 6. AHresmki
wsraat-ïc
ist. Toronto,oü. Si «w»

CHRONIQUE DU JOUR i AVIS SPECIALrlICI ET AILLEURS
5le mir-nendlie ne 

■euîjili“ *
H
:

^ Ayant dém^enaé dan* un
1^91 Oeorre. j’ni décide de v«2r 

1 dre mon assortiment de

—L'ameublement de la pharmacie Dacier 
a été vendu, hier, par enchère.

—A la fin de la Conférence Ecclésiastique 
de Chelsea, les T. T. R. R. P. P. ont reçu 
chacun une magnifique bagne en or de leurs 
confrères.

Sa Grandeur Mgr Duhamel, le R. P. Mc
Govern. chancelier et le chanoine Foley par
tiront lundi pour Baltimore o* ils aasisèe- 
ront aux fêtes du centenaire, Q

Ils seront absent* pendant 18 jonra. * - 
La «osr 4e Cfcaaeellerle 

Dans la cause MacDonald varans J oh 
e juge Royal a donné gain de cause an 

mandeur, sans frais.

pyrfiœSSAAti.
tu>c UiAUi» eu ut livuUc. S OUIUCJ c* Journal

Me. MB Une ftasaex.

prix MHlanu.
[afin d’épargner les frai» de 
transport. Le1 personnes 
qui désirent <le* monn- 
men a tronveKmt avanta
geux de venir me faire 
une visite.

>u.v£it«.7*,«i2asss
I ïîMvààikliisj U conUiine lie' » oz newspiy»c-t« widewUniaUe 

o: tbcCLAtofu I v«'il!r.i,.g. 7l:«‘a V'-iTlu r who 
wai.ie V> stM-nd onr Uc'ieâ*, fô.i » in It the Irv 
for'iiiation in reooln.fc wlnlf foi h il î who will 

j invest or.e hundred (bfnisand ihdi vein ad
vert Uung. a lieiue Is indicated which .ill 

1 neethis every requirement, or eea at m S' 
a do to by flight eht ■ 7 et meilj arrimdmi bf tor. 
rrrjtonden'e. 'AS e-.liions have been Issued. 
Heat, post-paid, to any address for 10 o Vite.
k jîlffli’* pkk ’ll

S-. h

8ANTAL0IMIDY
Pâsrmseiss A Pari» 

Supprime Cmmahm, (tiMée et 
Mnjrrtit—, Guérit en 48 heuree 
les écoulements. Très effl 
dans lee maladies ale la vessie, 
Il rend claires les urines lee 
plue troublée.

Atelier de Marble et tira*il 4# le Cité

R. BROWN, Prop. 26 rne York

N’oubliez pas de demander los par leasue 
"de (10.00 donnés pour $fi.(XI. Pour hommes 
ét gerçtme, toutes grandeurs, au magasin 

*è bon marché de Rochon et McBride,

$
l I lu

COUPONS
D’ETOFFES

MANTEAUX 
50 Cts. La

-A.

Verge.

Till JIH
La demande pour notre thé 

de 30 cts a été si grande, que 
nous avons cru, dans l’intérêt 
de notre clientèle, d’en ache
ter Une plus grande quantité 
que d’habitude Ce thé est 
maintenant arrivé, et nous 
l’avons trouvé bien supérieur 
à celui que nous avions aupa
ravant, de sorte que la de
mande augmente chaque jour. 
30 cents la livre, ou 5 lbs pour
61.

STROUD & FRERES
ÎO» rne Rideen et 173 rue Sparks

Si Vous Voulez
Acheter un beau Chapeau bien 
fini, bien nouveau et à bon 
marché allez chez

WOODCOCK
Si voua voulez voir le plus 

largé stock de Rubans très à 
bon marché visible à Ottawa 
allez à ce

CELEBRE MAGASIN
Si vous voulez un Ulster ou 

un Gilet élégant, “stylish” et 
à bon marché allez au numéro

TROIS CENT DIX-HUIT
Si vous voulez faire une 

transaction avantageuse en 
b ealette, de grâce allez à la

RUE WELLINGTON
Si vous voulez une valeur 

d’une piastre en marchandises 
pour cinquante cents allez au 
célèbre magasin de modes, d’un 
seul prix.

318 Rue Wellington 318

PATENTS
SStiS V52»fcFfi1

£1911 ^ t w

MALADIES DES ENFANTS „

SIROPoeRAIFORT iodé
4âORIIEAULTtC'e,Pbimâ;imàPârti
Otpult riait tuai*• es mtdloamtnt donc* l*t 

réiyiutl l*t plu* r*mtrqu*blI* dtiu l*i 
m*i*di** d** Mfssts pour r*miil*e*r l’hull* 
ét fPitéêMon* »t I• uropmt.toorbutiqu*

■ «d sotsnif ttotr* rugorgi 
Fin fl munition des f Isodet de ton. les foormsi 
si les diverses èrsptioo» de 1» pesa, de I» léle 
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LE CONFEBT d’RIÉÎ
Rien que dee ar Lia tea, hier soir, et de 

vrais, oeux-là. La réclame n’a rien à faire 
avec eux. Ils appartiennent tone au grand 
genre, ant grandee éTôles. Le programme 
avait été dressé avec un soin et un goût qui 
annoncent une richesse de repertoire et une 
variété de talents fort remarquables.

Le tout Ottawa qui ne fait jamais défaut 
aux artistes réels s’eet porté tout entier au
grand Opéra.

La salle était remplie. Nous en sommes 
heureux pour M. Brewer, notre excellent 
violoncelliste, qui avait assumé l’inquiétante 
responsabilité financière. On ne fait pas 
venir à peu de frais une organisation comm* 
le “ Boston Symphony Orchestral Club.”

Nos félicitations et notre reconnaissance 
sent acquises â M. Brewer.

Les quatre éxécutione «le l’Orchestre ont 
obtenu d’emblée le suffrage de tous.

Il est impossible d’exiger quelque chose 
de plus harmonieux comme ensemble et de 
plus parfait dans le détail. Un orchestre 
idéal, disait figurativement Auguste Vitu, 
du Figaro, est celui qui ne renferme qu’une
me, qu’un instrument.

Ce paradoxe de dillettante, nous est 
à la mémoire, hkr soir,—tout spécialement 
à l’exécution du Slumber Song, de Désève, et 
]e citer ici constitue le meilleur éloge que 

adresser aux membres denous puissions 
l'Orchestre.

Mlle Augusta Ohrstrom est Suédoise, et 
par conséquent compatriote de l’adorable 
Niltéon. Prima Donna du Club, elle justi
fie le choix. C’est une artiste puissante, 
d’un grand style et en plein de l’école du 
Nord : douceur, mesure, un brin de melan
cholia et un trésor de poésie. C’est une 
étoile qui brillera bientôt au ciel des grands 
Opéras de là-bas.

La Viole d’Amour, cette favorite de nos 
pères, a vibré de ses douze cordes sous lea 
deigte de M. Stolzer, uto rêveur de l’école 
allemande.

M. Lax, le flûtiste, ét le violoncelliste 
Langey sont des charmeurs. Le premier a 
joué un petit 
doigte endiablés. L’autre a donné aux Sou 
vehirs de Spa, de Servais, 
nesse, tant son jeu est brillant, nerveux, en 
traiuant
vieille avec une interprétation jeune et vivace-

Nous avions hâte d’aréiyer à notre violo
niste Désève, un membre de cette brillante 
phalange, Albani, Lavallée, Mazurette, qui 
va vivre sous des cieux plus favorables, 
dans des milieux plus artistiques.

Désève monte, monte toujours. Il est no
tre Paganini, notre Vieux-temps. Il a le 
génie de la composition et l’entier empire 
sur son instrument.

Il est l’âme du Club. Il a remporté, hier 
soir, un succès qui a dû le flatter très agréa
blement. Lzs succès répétés ne blasent pas 
les vrais artistes. Desève a joué du Pagani
ni en premier lieu et un Carnaval d Venise 
de son crû en appel. Le choix lui a permis 
d’aborder toutes les phases depuis l’indolente 
jusqu'au furioeo et de faire connaître toute 
la souplesse, le vârié, l’inépuisable ressour
ces de son jeu et de sa méthode.

Nous en étions fier comme Canadien" 
français, fier commounoureux du beau et du

* Pour finir brusquement, nous formulons 

l’espoir de revoir encore tous ces artistes et 
de les applaudir derechef.

macabre qui exige de*

seconde jeu

On a dit : Tl neet pa* de musique

COMITE DES TRAVAUX
Le comité des travaux de la municipalité 

s'est réuni hier soir k l’hôtel de ville. En 
l’absence du président Hutchison 
M. l’éohevin Du rocher fut appe
lé au fauteuil.

L’échevin Henderson, proteste au nom de 
M.^Jas.MacClaren, contre la même manière 
dont les trottoirs ont été construits sur la rue 
Sommerset. Ces trottoirs sont beaucoup 
plus élevés que le niveau des lots qui, par 
conséquent, perdent de leur valeur, M. l’in
génieur Perrault doit examiner la question 
afin de s’assurer s’il peut remédier a cette

LES COCHERS
M. John Graham propriétaire de l’hôtel 

“ Grand Union ” demande que les cochers 
de place soient obligée de choisir un autre

P M. M. les échevins Borthwick, Butter- 

worth et l’ingénieur Perreault sont chargés 
de cette affaire.

Le comité s’occupe ensuite de l’extension 
de plusieurs rues.

Le rapport k cet effet est signé par le co.
présenté au Conseil lundi pro

L’Ingénieur présentera son rapport pour 
l'enlèvement de la neige, à la prochaine réu- 

du comité. Il reçoit l’ordre de faire
tailler les arbres de façon à ce qu’il ne nui
sent pas aux fïls électriques dans les rues.

Lo séance est «journée.

LA RUE SAINT-ANDRE
voir. Les chicanes 
r et de la naît.

**•« i y i 
ion

Depuis longtemps lee résidente de la rue 
Saint-André se plaignant du manque de 
surveillance par la police en cette localité.

Lee batailles ont lieu sur cette rue en 
plelrf midi fans que lee participante à ce 
genre de sport, soient le moindrement trou
blés. Les nuits sont encore plus désagréa
bles ; il ne s’en passe pas 
les résidents de cette rue ne soient réveillés 
par dee voyous qui font un vacarme d’enfer.

Nous comprenons que le nombre des 
hommes de police étant restreint, ces gar
diens de 1« paix ne peuvent pas couvrir toute 
la ville simultanément. Les autorités devrai
ent cependant prendre les moyens de faire 
passer par là an homme de police, de tempe

Hier encore, vers minait, une bataille 
a en lien dans une certaine maison située, 
mitre lee roes Sussex et Dalhoueie. Les crie 
des enfants et des femmes et les jurons des 
hommes mirent tout le voisinage en émoi.

Quand ces bagarres n’ont pas lieu dans les 
maisons, elles se font en pleine rue.

Ity «déjà lougtempe que lef citoyens 
paisibles de oc tie localité se plaignent amè- 
ri meut 4e ou. malheurex état de chose. Nous

seule sans que
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